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26e dimanche du TO B – 26 septembre 
2021 :  

ELDAD ET MEDAD 

1. Circonstances de la 1ère lecture 
(Nombres 11, 25-29) 

Le peuple hébreu dans le désert, après sa 
sortie d’Egypte se plaint auprès de Moïse, 
de ne pas avoir de viande. Pour Moïse, ces 
continuelles récriminations sont trop 
lourdes à porter. Dieu lui demande alors de 
choisir 70 hommes auxquels Il donnera de 
l'Esprit qui est sur Moïse afin qu'ils portent 
la charge du peuple avec lui. Or voici 
qu’Eldad et Medad, deux des 70 anciens 
d’Israël, ne se trouvaient pas avec leurs 
collègues, lorsque Moïse les réunit autour 
de la Tente de la Rencontre. Ils avaient été 
retenus au camp ou retardés par d’autres 
soins. Pourtant, malgré leur absence, ils 
reçurent les mêmes bénédictions que les 
autres et ils se mirent à prophétiser comme 
tous les 68 autres.  

Arrêtons-nous un instant sur la traduction 
de leurs prénoms : ELDAD signifie : « Le 
bien-aimé de Dieu » et MEDAD : « celui qui 
aime ». N’aimeriez-vous avoir comme 
deuxième prénom cette belle appellation : 
XXXX, le bien-aimé de Dieu » ? Toujours 
est-il que leurs prénoms nous aident à 
comprendre un petit détail qui prend ici 
toute son importance : il est dit que les 68 
Anciens qui avaient reçu l’Esprit de Moïse, 
« prophétisèrent, mais ne continuèrent 
pas », alors que les deux retardataires 
« prophétisaient dans le camp ». Ils sont 
remplis de la puissance de l’Esprit et 
contrairement aux autres Anciens 
qui « s’arrêtent » et bloquent peut-être 
l’action de l’Esprit, eux continuent. Aussi, 

lorsque Josué s’en offusque, Moïse les 
défend et lui demande : « Es-tu jaloux pour 
moi ?  

« Ah ! Si le Seigneur pouvait faire de tout 
son peuple un peuple de prophètes ! Si le 

Seigneur pouvait mettre son esprit sur 
eux ! » 

 

 

2. Être prophète de par notre 
baptême et notre confirmation :  

Ce désir de Moïse, je pourrais en tant que 
curé le faire mien : « Ah ! Si le Seigneur 
pouvait faire de tous mes paroissiens un 
peuple de prophètes ! Si le Seigneur 
pouvait mettre son esprit sur eux ! » et 
j’aurais envie de rajouter et que comme 
Eldad et Medad, ils le conservent. En effet, 
nous tous qui sommes baptisés et pour un 
certain nombre, confirmés, nous avons 
reçu le Saint-Esprit, mais par moment, nous 
ressemblons davantage aux 68 Anciens qui 
s’arrêtent, qu’à Eldad et Medad qui 
continuent de prophétiser, c’est-à-dire de 
vivre sous l’action et la mouvance de 
l’Esprit-Saint.  

Que signifie donc être prophète de par le 
baptême ?  

- C’est parler en toutes choses de la part 
de Dieu, et non de façon plate, 
mondaine ou superficielle. Il ne s’agit 
pas de vouloir faire le spirituel à tous les 
coins de rues et de se donner un rôle qui 
n’est pas le sien, mais par moment 
d’élever le débat.  
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- Voir Dieu à l’œuvre en confortant les 
personnes que nous côtoyons 

- Avertir toute personne et de les guider 
sur le bon chemin 

- Ne pas avoir la mentalité du parti 
unique qui consiste à se méfier sans 
cesse des formes d’apostolats 
différentes de ceux que nous réalisons. 
Nous en avons une illustration dans 
l’évangile (Mc 9, 38-43) avec cet 
homme qui chasse des démons et que 
l’apôtre Jean veut arrêter parce qu’il ne 
fait pas parti du groupe des disciples.    

 
« Ah ! Si le Seigneur pouvait faire 
de tout son peuple un peuple de 

prophètes ! Si le Seigneur pouvait 
mettre son esprit sur eux ! » 

 
 

3. Pourquoi devons-nous avoir le 
souci de cultiver l’Esprit Saint en 
nous ? 

- Pour exercer de façon juste notre 
discernement et savoir là où il faut 
réellement être intransigeant ou 
flexible. A l’apôtre Jean qui cherche à 
tout prix à entraver le ministère 
d’exorciste de cet homme qui agit dans 
le Nom de Jésus mais qui ne fait pas 
parti du groupe des disciples, Jésus 
répond : « Ne l’en empêchez pas ». 
Aujourd’hui, sachons reconnaître que 
Dieu accorde à d’autres chrétiens non 
catholiques, des grâces importantes. 
Sachons nous émerveiller que le 
Seigneur bénisse de façon abondante 

leur ministère par des prédications qui 
touchent les cœurs. 

- Pour voir où se trouvent les péchés qui 
sont source de scandales :  

o Jésus nous met en garde par 
rapport au laxisme que nous 
pouvons avoir dans nos paroles « 
en parlant mal de Lui ». Quand 
nous disons du mal du Christ ou 
de quelqu’un de la terre, nous 
plaçons dans l’intelligence de 
celui qui est en face de nous, des 
éléments qui vont le faire douter 
de cette personne.  

o Quand on corrompt et scandalise 
le cœur des petits : « Celui qui 
entraînera la chute d’un seul de 
ces petits qui croient en moi, 
mieux vaudrait pour lui qu’on lui 
attache au cou une de ces meules 
que tournent les ânes, et qu’on le 
jette à la mer » (Marc 9, 42). 
Quand Jésus parle du fait de se 
couper une main, un pied ou 
d’arracher son œil, Il est bien 
évident qu’Il ne conseille à 
personne de se mutiler : mais par 
ces phrases si violentes, il veut 
nous faire découvrir la gravité de 
ce qui est en jeu ici, à savoir la 
cohésion de la communauté. 

4. Les scandales dans l’Eglise 
Depuis quelques années, l’Eglise en Alsace, 
mais aussi en France et dans le monde 
traverse une grave crise de confiance à 
cause de scandales à répétition concernant 
les abus de pouvoir, des malversations 
financières et des crimes et des délits 
touchant au 6e commandement. Dans 
quelques semaines la CIASE (Commission 
indépendante sur les abus sexuels dans 
l’Eglise), présidée par M. Jean-Marc SAUVÉ 
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rendra ses conclusions dont les médias ne 
manqueront pas de se faire l’écho. Dès 
maintenant, nous constatons combien 
nous héritons d’une situation où, par 
moment, il aurait fallu trancher net. Or, par 
manque de discernement et de courage, 
cela n’a pas été fait. Peut-être que ceux qui 
comme dans la 1ère lecture, avaient le rôle 
d’Anciens n’ont plus rempli leurs missions 
de prophètes, n’ont plus été des veilleurs 
et des lanceurs d’alerte.  
Demandons la grâce d’être comme Eldad et 
Medad : des personnes qui ne freinent pas 
l’Esprit-Saint en nous. Demandons à Dieu 
de ne jamais être cause de scandale. « Si 
nous vivons par l’Esprit, marchons aussi 
selon l’Esprit » - (Galates 5, 25)  

5. Une prière à saint Michel archange 
Ce matin, en lien avec les paroissiens du 
quartier Stoecken de Masevaux, nous 
avons honoré l’archange st Michel qui est 
le patron de la chapelle où nous aurions dû 
célébrer la messe. Avant de terminer mon 
propos, je voudrais dire avec vous la prière 
composée par le pape François : 
 

« Ô glorieux Archange saint Michel, toi qui 
annonces au monde la nouvelle consolante 
de la victoire du bien sur le mal : ouvre 
notre vie à l'espérance. Veille sur cette Cité 
et sur le Siège apostolique, cœur et centre 
de la catholicité, afin qu'elle vive dans la 
fidélité à l'Evangile et dans l'exercice de la 
charité héroïque. Le Seigneur de l'univers 
t'a rendu puissant contre les forces de 
l'ennemi : démasque les pièges du Diable et 
de l'esprit du monde. Rends nous victorieux 
contre les tentations du pouvoir, de la 
richesse et de la sensualité. 

 Sois le rempart contre toute machination, 
qui menace la sérénité de l'Eglise ; sois la 
sentinelle de nos pensées, qui libère de 
l'assaut de la mentalité mondaine ; sois le 
guide spirituel qui nous soutient dans le bon 
combat de la foi. Ô glorieux Archange saint 
Michel, qui toujours contemples la Sainte 
Face de Dieu, gardes-nous fermes sur le 
chemin vers l'Eternité. Amen. »  

 
Pape François - Prière de consécration du Vatican 
à saint Michel Archange du 5 juillet 2013 lors de 
l'inauguration d'une statue dédiée à l'Archange 
Saint Michel. 

  

 

 

 

 

 

 

 


